
Nous connaissons tous l’histoire, juive évidemment : 

« Quelle est la différence entre un cordonnier polonais et un avocat new-yorkais ? »

Réponse :

Le pays ? Le métier ? Les études ? Non. Une génération.

Antoine  avait  à  peine  4  ans  lorsqu’il  a  participé  à  sa  première  manif’.  Il  avait  réclamé  une
pancarte avec la main jaune « Touche pas à mon pote » et avait fini par défiler au premier rang
de SOS Racisme. Tout petit blond aux yeux bleus parmi les beurs et les grands blacks, il mettait
tout son cœur à reprendre le slogan du jour : « Première, deuxième, troisième génération, nous
sommes tous des enfants d’immigrés ! ». Au retour, on lui a expliqué : « la première génération,
c’est Pépé Léon ; la deuxième, c’est Papa et la troisième, c’est toi ».

Dans l’histoire d’une famille, il y a des ruptures. La vie a été immobile pendant des générations, et
puis, tout à coup, plus rien n’est comme avant. On ne peut même plus imaginer comment c’était
avant. Pour les Sterdyniak, la rupture s’est produite au milieu du 20ème siècle. 

Les derniers survivants de l’aventure ont raconté les différents épisodes du périple. Pour ne pas
les  oublier,  il  était  temps de les  écrire,  de  les  situer  dans  leur  contexte et  d’exploiter  les
premières archives disponibles..
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